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022     PLANIFICATION FINANCIÈRE

Marc-Olivier Aebischer, 
qu’est-ce qu’une planification 
financière et à quoi sert-elle?
La planification financière est un 
check-up financier. Elle intègre une 
ou plusieurs projections de la situa-
tion patrimoniale sur le long, voire 
très long terme, en tenant compte 
d’hypothèses et de projets. Elle per-
met donc d’évaluer les besoins de 
liquidités actuels et futurs, et de 
déterminer ainsi la faisabilité des-
dits projets. En d’autres termes, 
une planification financière cor-
respond à un «business plan» d’un 
ménage ou d’une personne physique.

Quels sont les avantages 
principaux d’une plani-
fication financière?
Il s’agit d’un outil d’aide à la décision 
neutre, qui apporte une vue claire 
et précise de l’état actuel et futur 
de son patrimoine. Elle intègre les 
aspects patrimoniaux, certes, mais 
également fiscaux, successoraux et 
de prévoyance. Elle donne ainsi une 

grande visibilité et induit de la séré-
nité dans les choix à prendre.

Comment bien choisir 
un planificateur financier? 
Au-delà de la formation et de la 
relation, la neutralité de conseil est 
l’élément clé lors du choix d’un pla-
nificateur. Il doit pouvoir prendre 
position sur la situation de son 
client sans biais. 

En général, quelles sont les 
attentes des clients à l’égard 
de leur planificateur?
Une vision claire, des conseils pré-
cis, une vulgarisation de la matière, 
mais surtout une approche critique 
constructive, propre à suggérer, si 
nécessaire, une solution à laquelle les 
clients n’ont pas forcément pensé. 

Quels sont les éléments dont  
on a besoin pour commencer 
une planification?
Dans la mesure où il s’agit d’une étude 
complète, toute personne désireuse de 
commencer une planification aura 
besoin d’une copie de sa dernière 
déclaration d’impôt, du certificat de 
caisse de pensions, du règlement qui 
y est lié et d’un état des différentes 
prestations de prévoyance liée et 
libre (police d’assurance et compte 
bancaire). À cela peut s’ajouter aus-
si l’extrait de compte individuel de 

l’AVS ou un calcul de rentes futures 
de l’AVS. Enfin, un des éléments clés 
est le budget déterminant le train de 
vie actuel et futur. En effet, au titre de 
«business plan privé», il est primordial 
de pouvoir établir les flux de liquidi-
tés actuels et futurs. Plus les dépenses 
courantes seront précises à la base, 
plus les projections seront fiables.

Comment se déroule une 
planification financière?
En général, un entretien prélimi-
naire a lieu pour aborder les projets 
du client et déterminer avec lui les 
axes de travail de l’étude. Il permet 
aussi de réunir les documents pré-
cités et de répondre aux premières 
questions. Puis, quelques temps 
après, lors d’un second entretien, 
l’étude est présentée par le planifi-
cateur financier, afin d’expliquer en 
détail les éléments qui ont été inté-
grés, les conclusions et les mesures 
à entreprendre. Le planificateur 
est certes la cheville ouvrière qui a 
réalisé l’étude, mais cette dernière 
représente la situation du client. 
Il est donc essentiel qu’il puisse se 
l’approprier. 

Dans la mesure où la planification 
financière couvre une longue période, 
il est évidemment possible de réaliser 
des mises à jours. Il est donc recom-
mandé de procéder à des points de 

situation tous les trois à cinq ans, afin 
d’évaluer si les hypothèses considé-
rées initialement se sont améliorées 
ou détériorées. La vie incarnant par 
essence le changement, la planifica-
tion financière doit s’adapter.

Quels sont les points 
que devrait intégrer 
un plan financier?
Les éléments usuellement présen-
tés dans une planification financière 
sont un bilan annuel, l’évolution des 
recettes et des dépenses dans le temps, 
un état de situation des éléments de 
prévoyance (professionnelle, liée et 
libre). En complément, un échéancier 
- ou calendrier - présentant les évé-
nements et échéances dans le temps 
et des explications écrites, qui permet-
tront au client de suivre sa situation 
après le second entretien. 

En effet, lors de cette rencontre, tout 
peut sembler très clair avec l’aide 
du planificateur financier. Toute-
fois, quelques mois ou quelques 
années plus tard, il sera moins aisé 
de reprendre l’étude, surtout si elle 
ne contient que des tableaux et des 
chiffres, sans autres renseignements. 
Il est donc important que le client 
puisse suivre sa planification au 
moyen d’explications écrites.

Planifier ses finances pour un avenir sûr et serein
Une mauvaise gestion budgétaire peut entraîner de lourdes difficultés financières. Dans ce cadre, une planification financière  

est un outil intéressant pour toute personne désireuse d’analyser de manière globale sa situation financière,  
en intégrant plusieurs aspects et en mesurant les impacts de ses projets à venir. Marc-Olivier Aebischer, responsable du service  

de Conseil en planification financière à la BCV, nous présente en détail les avantages d’une telle étude.
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P our pallier les lacunes de pré-
voyance, l’épargne constituée 
via un troisième pilier est une 

option déjà bien répandue pour com-
pléter sa prévoyance. Depuis 2007, 
une autre possibilité existe dans le 
deuxième pilier et s’est considérable-
ment développée: il s’agit des plans 
de prévoyance dits «plans 1e». Ils 
offrent une option très intéressante 
pour les personnes souhaitant orga-
niser leur futur financier de manière 
plus individuelle.

Les plans 1e sont nommés ainsi car 
régis par l’article 1e de l’ordonnance 
sur la prévoyance professionnelle vieil-
lesse, survivants et invalidité (OPP 2). 

Ils s’adressent tant aux entreprises et 
à leurs collaborateurs qu’aux indépen-
dants et permettent d’assurer les parts 
de salaire dépassant CHF 129 060. Ce 
sont les entreprises qui décident de 
proposer ou non ces plans. Si tel est le 
cas, tous les collaborateurs éligibles au 
plan y participent, conformément aux 
principes d’égalité de traitement de la 
prévoyance professionnelle.

Choix de placement 
pour les assurés
Les plans de prévoyance 1e, sur 
mesure, offrent à l’assuré des solu-
tions d’investissement individuelles 
défiscalisées, ceci dans une logique 
similaire à ce que nombre de per-
sonnes connaissent déjà pour le troi-
sième pilier. Ils permettent d’intégrer 
la prévoyance professionnelle dans 
la gestion globale de la fortune de 
l’assuré. Pour cela, il est nécessaire 
que ce dernier dispose d’une certaine 
assise patrimoniale. Si le plancher 
légal d’accession est un revenu de  
CHF 129 060, l’expérience montre 

que les personnes réellement intéres-
sées sont celles qui ont un salaire d’au 
moins CHF 200 000.

Avec un plan 1e, les assurés choi-
sissent leur stratégie de placement, 
adaptée à leurs besoins individuels et à 
leurs préférences en matière de prise de 
risque. Ils supportent eux-mêmes les 
risques d’investissement, mais béné-
ficient d’opportunités de rendements 
attractives et d’une fiscalité réduite. 
Les avoirs détenus dans une caisse de 
pensions sont, en effet, exonérés de 
l’impôt sur la fortune, leur rendement 
l’étant de l’impôt sur le revenu.

Une prévoyance attractive 
pour les entreprises
Les entreprises peuvent ainsi pro-
poser des solutions de prévoyance 
attrayantes pour leurs cadres, d’au-
tant qu’il existe une grande flexibili-
té dans la mise en œuvre du plan de 
prévoyance (définition du cercle des 
assurés, contenu du plan et presta-
tions). Enfin, si les entreprises sont 

soumises aux normes internationales 
de comptabilisation (IAS19), elles 
peuvent soulager leur bilan d’une 
partie des engagements et donc des 
risques à l’égard des caisses de pen-
sions (pas de fluctuation du bilan).

Des solutions de prévoyance 
1e sur mesure avec la BCV
Les propriétaires d’entreprises et 
les indépendants mettent toute leur 
énergie dans la gestion de leur acti-
vité, au détriment parfois de leur 
planification financière privée. Il est 
donc important d’avoir une vision 
globale de leur situation tant per-
sonnelle que professionnelle. La part 
surobligatoire du deuxième pilier, 
peu exploitée, offre des opportuni-
tés de diversification et de limitation 
des risques. En effet, en allouant une 
partie des comptes d’actionnaires 
dans des solutions de prévoyance, le 
propriétaire d’entreprise investit de 
manière fiscalement favorable, réduit 
les risques et planifie activement sa 
future retraite.

La BCV accompagne ses clients dans 
le cadre de la constitution de plans 
1e, en partenariat avec des acteurs 
clés du domaine. Elle leur apporte 
des solutions pour harmoniser de 
manière optimale la stratégie de pla-
cement de leurs avoirs de prévoyance 
et de leur fortune privée, pour réduire 
leur fiscalité et pour disposer d’une 
prévoyance personnalisée et flexible, 
le tout au travers des plans 1e.
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Une prévoyance plus «individuelle»  
pour assurer son futur

La prévoyance professionnelle est confrontée à des défis majeurs. Des rentes moins élevées pour les futurs retraités semblent inévitables.  
L’assuré peut agir de son côté pour améliorer ses prestations, notamment par le biais d’un plan 1e. Explications.
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en planification financière à la BCV


